
Réponse de l'association « Baugé solidarité réfugiés »  
en vue des « Etats généraux des migrations. » 

 
Etat des lieux :  
 
Origine des migrants accueillis : Syrie, Tchad, Yézidis (Irak puis Arménie et Géorgie) 
Albanie.On accueille sans faire de tri. 
 
Problèmes rencontrés : longueur des procédures de régularisation 
                                   « pays sûrs »...que les gens ont fuis 
On accompagne au plus près : il y a 2 personnes référentes par famille accueillie 
 
Evolution : depuis la constitution de l'association ( janvier 2016) : 
début d'ouverture des élus locaux 
 
N B Un CAO pour mineurs isolés a existé à Baugé durant 4 mois :  
40 jeunes Erythréens de Calais étaient arrivés le 2 nov 2016 au centre musical de Baugé 
(géré par la FOL) Les derniers sont partis fin février 2017 
 Réactions locales observées : inquiétude, puis solidarité : une collecte de vêtements 
chauds lancée par le maire a été très rapidement réalisée. 
 Mais il s'agissait de mineurs, sous l'autorité du conseil départemental : BSR n'a pu 
organiser avec eux qu'un repas et un après-midi de sport. 
 
Pratiques administratives constatées : 
-lenteur des procédures : ( viser à décourager) 
-à la préfecture, on n'a pas les mêmes réponses selon les fonctionnaires rencontrés ! 
-Non prise en compte de la globalité des familles : papiers accordés à la femme, mais non 
au mari 
-les enfants ne sont jamais mentionnés par la préfecture (Or 2 sur 3 sont nés en France) 
 
Propositions :  
-Quand des migrants sont déjà pris en charge par des associations et que la préfecture 
propose un CADA : que les personnes puissent rester où elles sont ...mais que l'état fasse 
une convention d'aide financière avec les associations. 
 
-Donner à tous le droit de travailler (puisque même les sans papiers peuvent faire une 
déclaration de revenus et obtenir un avis de non-imposition !) 
 
-formation professionnelle adaptée aux migrants 
 
-Respecter effectivement le droit au regroupement familial 
 
-En prévision d'arrivées plus importantes de migrants ( notamment climatiques) 
que l'état oblige chaque commune à accueillir des migrants 
 



Ce qui peut changer le regard sur les migrants : 
 
-Quand des associations accueillent et que les gens voient que ça se passe bien 
 
-s'il y a une obligation légale pour les communes, le regard des gens va changer 
 
-diffuser les constatations des associations : les migrants ne prennent pas le travail des 
Français. Ils apportent plus qu'ils ne coûtent. 
 
-A Baugé, une classe risquait de fermer. Les enfants de migrants ont permis d'atteindre le 
seuil nécessaire pour l'éviter. 
 
-Faire le bilan du coût pour la France des soins médicaux pour les étrangers malades : 
sûrement très supérieur au coût du RSA qu'on pourrait leur accorder...et qui leur éviterait 
de tomber malades 
 
Conviction :Un autre monde est possible s'il y a un travail commun entre les services de 
l'état, les collectivités locales et les associations. 


